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Depuis le 10 décembre 2024, le Collectif des Jeunes du Parc de Belleville occupe la Gaîté
Lyrique, un lieu culturel de la Ville de Paris. Nous sommes près de 250 jeunes à l’intérieur, c'est-à-dire la
quasi-totalité des mineur.es non-accompagné.es qui dormaient dehors il y a encore quelques jours. Avec
le soutien du lieu, nous exigeons de l’État des solutions d’hébergement dignes et pérennes. En l’absence
de réponse du gouvernement, c’est à la Mairie qu’il incombe la responsabilité de mettre à l’abri celles et
ceux qui dorment dans ses rues.

En attendant que les institutions réagissent, ici, on s’auto-organise et on lutte. Grâce à la mobilisation et
la solidarité, nous cohabitons avec le public et nous assurons le petit-déjeuner et un dîner chaud pour
chacun.e d’entre nous. Chaque jour, des centaines de personnes se rassemblent devant la Gaîté Lyrique
et participent à nos assemblées générales.

Nous dénonçons les fausses informations qui circulent à propos de nous et nous ne nous laisserons pas
faire. Si nous occupons ce bâtiment, c’est parce qu’une fois sur le territoire français, nous devons passer
une évaluation de minorité afin d’être pris.es en charge par l’Aide Sociale à l’Enfance. Cette évaluation
raciste et expéditive réfute très souvent notre minorité. Notre seule option est alors de contester cette
décision auprès d’un.e juge pour enfants : un recours qui prend entre 7 et 12 mois durant lesquels
nous n’avons aucun statut reconnu par les institutions, qui en profitent pour piétiner nos droits.

Notre collectif, avec la conviction que la lutte pour le respect de nos droits doit être menée par
nous-mêmes, n’a cessé depuis un an d’interpeller les autorités en occupant des bâtiments et en
interrompant des événements publics. Nous savons que notre situation n’est pas due à un manque
de moyens, mais est le résultat de choix politiques répétés visant à précariser et criminaliser les
personnes migrantes.

Nous ne quitterons pas la Gaîté Lyrique sans proposition d’hébergement digne et nous demandons :

● Un hébergement immédiat pour les 250 occupant.es de la Gaîté Lyrique ;
● Que Madame Hidalgo et Madame Filoche fassent preuve de courage en se tenant à nos

côtés pour réclamer à l’État les moyens nécessaires à notre prise en charge ;
● Que toutes les forces de gauche participent à la lutte contre le racisme, pour un système

d’accueil digne et l’égalité des droits de toutes et tous

Le Collectif des Jeunes du Parc de Belleville


